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Un orchestre, tiré de la Société symphonique, a fait de la 
musique exquise.

A la fin de la soirée, Mgr le recteur de l’Université a présenté 
le diplôme de docteur es lettres à l’honorable M.dela Bruère, 
surintendant de l’Instruction catholique et président de la 
Société du Parler français ; il a accompagné cette présenta­
tion d’un éloge aus-i délicat que mérité de celui qui dirige, 
avec dévouement et dans un sens si chrétien, le fonctione- 
ment de l'organisme scolaire de la Province.

— En cette même soirée de lundi, il y avait au couvent de 
la Congrégation Notre-Dame,de Saint-Roch de Québec, une 
séance musicale donnée par les élèves de la maison et de >nt on 
noua a fait de grands éloges. C’est surtout l’reuvre musicale 
de Mozart que l’on a étudiée et donc l’on a donné des exemples, 
par l’exécution de musique vocale et de musique instrumentale. 
A la tin de la soirée, M. l’abbé Lindsay, inspecteur des maisons 
religieuses d'enseignement, adressa aux élèves, au nom de l’au­
ditoire, les remerciements qu’elles méritaient si bien.

— Mardi matin, Sa Grandeur Mgr l’Archevêque a présidé, au 
couvent des Sœurs de la Charité, une cérémonie de vêture et de 
profession religieuse, sur laquelle nous reviendrons dans huit 
jours.

Le soir. Sa Grandeur a officié au salut solennel par lequel 
on célèbre chaque année, au Séminaire, l’anniversaire de la 
fondation dé la Congrégation de la Sainte Vierge.

— La date hâtive où nous devons donner à l’imprimerie la ma­
tière du journal, nous empêche de rendre compte ici, au moins 
cette semaine, des cérémonies solennelles qui ont marqué, dans 
nos églises, la clôture de l’année jubilaire de l’Immaculée-Con-
ception. ------ ------------

Apostolat de la prière

Intention générale pour décembre: L’action catholique.
Le 13 mars 1877, Pie IX disait dans une de ses dernières 

allocutions pontificales : « Voici la raison pour laquelle il y a 
tant de maux en Europe : Demander et ne pas agir, implorer 
des secours d’en haut et ne rien faire de ce qui plaît à Dieu. 
C’est une contradiction. On ne peut en attendre l’effet désiré. 
Je vois qu’en plusieurs lieux et en un grand nombre de royau­
mes, on met sa confiance seulement dans les prières, et l’on


